le jour Oll NOous serons vieux

paroles et musique bernard haillant
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sais, tu pourras é-tre fiere D’avoir ren — du unhomme heureux, & z.Mer—
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fitre D’avoir ren — du un homme heu —  reux.

2. Merci pour cette brise qui veut que je respire,
Et pour cet ouragan qui redresse mes reins,
Merci pour un seul mot ot 'espoir sait sourire
Et pour ces poésies rejaillies de ton sein,
Pardon, si je te pille, si je te mets & nu,
Et s’il me faut ta chair, ton sang pour me nourrir,
Toi, qui toujours me donnes et ne veux de regu
Quand je n’ai a toffrir que ces vers pour te dire



